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Au moment où j’écris ces lignes, les blés 
blondissent, les agriculteurs préparent 
leurs machines pour les moissons qui 
approchent en regardant le ciel d’un œil 
inquiet. Les catéchistes accompagnent 
les enfants pour les premières 
eucharisties ou pour les professions 
de foi. Ensemble, ils ont eu une année 
sérieuse et studieuse, aujourd’hui, c’est 
jour de fête, les visages sont graves. 
Pour tout le monde, l’année se termine.
Quand vous lirez cet édito, déjà les 
premiers semis auront été mis en terre, 
promesses de futures récoltes. Les 
catéchistes rencontreront les enfants  
de leur nouveau groupe. Comment 

seront-ils cette année, sérieux, 
malicieux, curieux de découvrir Dieu 
et les autres ? Une nouvelle année 
commence pleine d’espérance.
Ce cycle est à l’image de la vie, perpétuel 
recommencement et perpétuelle 
nouveauté. Vous souhaitez ajouter un 
peu de piment à tout cela, nous vous 
attendons ! Il manque toujours quelques 
catéchistes, des bénévoles à la paroisse, 
une plume pour rédiger les nouvelles 
des clochers… Une nouvelle année nous 
attend avec ses difficultés et surtout tous 
ces petits bonheurs que nous saurons  
si bien chercher.

BERNADETTE BAILLEUL

Une nouvelle année commence…
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«Ils ont loué Jésus»

Les dimanches 13 et 27 mai, ce sont douze jeunes d’Auchel, Cauchy et  
Lozinghem, et dix jeunes de Calonne, Camblain et Marles qui ont répondu  
«Me voici» à l’appel de Jésus.

À Camblain les mamans ont eu la surprise (en ce jour de fête des mères), de 
reçevoir, avec beaucoup d’émotion, un bouquet de fleurs.
Pour la première fois ils ont reçu le corps du Christ. Moments importants et 
inoubliables.
Souhaitons-leur bonne route sur les pas de Jésus.
Le dimanche 10 juin en l’église Saint-Martin d’Auchel vingt-et-un jeunes, accom-
pagnés de leurs catéchistes, ont fait leur profession de foi.
Leurs familles ont beaucoup apprécié, et participé au chant final.
Un grand merci  à toutes et à tous (la chorale, ceux et celles qui ont fait de cette 
église, une église accueillante.
Tous ensemble  nous avons fait de cette célébration une journée mémorable pour 
nos jeunes qui sont l’avenir de notre Eglise.
Mais ce n’est pas fini !
Nous  attendons tous ceux qui le désirent  à nous rejoindre pour la rentrée…

NADINE TREUTENAERE

Samedi 9 juin à Auchel, tous les en-
fants du caté  accompagnés des caté-
chistes, de parents et de l’abbé David 

qui nous a fait la surprise de sa présence, 
ont répondu à l’invitation à partager en-
semble ce qu’ils ont vécu depuis septembre 
et remercier Jésus  de les avoir aidé à vivre 
en «Artisan de Paix ».
Pour interpréter le chant «Nous sommes des 
enfants de paix», les enfants ont confection-
né des drapeaux et à l’aide d’un jeu, ont 
recherché, localisé, découvert chaque pays, 
leur diversité, leur drapeau et participé à 
une farandole.
Ensuite, ils ont pris un temps de prière, 
voici quelques expressions des enfants. :
- Faire la paix c’est bien, car on est tous 
frères, on a tous le même père, on est unis, 

tous ensemble dans la diversité.
- Jésus, je ne sais pas pourquoi des guerres 
éclatent dans le monde. Cela ne sert à rien, 
au lieu de se bagarrer, on peut plutôt se 
parler comme on le fait au caté. Je ne com-
prends pas le racisme, tous les hommes 
sont égaux.
- Le chrétien accueille. Il accueille la paix, 
l’amour. Il est contre la violence et la guerre. 
Tous, les hommes et les femmes sont égaux 
malgré  leur couleur, leurs croyances, leur 
langue…
- J’aimerais que la paix soit universelle, que 
la guerre disparaisse dans tout l’univers. Les 
gens doivent s’aimer et ne pas se détester. 
Le mot que je préfère c’est solidarité. Voilà 
ma vision de la paix.
- Seigneur Jésus tu nous aides dans nos  

problèmes, on le sait, tu nous aimes. 
Donne-nous la force de pardonner, de faire 
la paix. Aide-nous à voir ce qui est bien. 
Merci d’éclairer notre chemin.
Seigneur Jésus, merci d’être dans nos 
cœurs.

LAURA C.

Vivre en «Artisans de paix»
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Ce projet, Audomarose l’avait en tête 
depuis ses débuts. Mais, pour qu’il 
voie le jour il fallait du tissu… beau-

coup de tissu, et des doigts de couturières 
pour la confection. Les deux «acteurs fous» 
comme les a appelés Hervé Leleu, vice-pré-
sident d’Audomarose, furent le directeur 
d’Auchan-Saint-Omer qui offrit un espace 
pour deux jours de collecte publique bien 
orchestrés et Audo-tri, grâce à Nathalie Bod-
daert, bénévole d’Audomarose qui était alors  
conseillère en insertion à Audo-tri, Fabien-
Denis Beauprez, directeur de l’association 

et l’équipe de Lise Bara, réfé-
rente du chantier-école de 
couture d’Audo-tri : «Les filles 
ont tout de suite adhéré au 
projet, explique celle-ci. J’ai 
eu pour mission de créer le pro-
totype. Puis il a fallu multiplier 
toutes les mesures par trente. A 
partir de bandes de tissu de jean 
bleu pour le dos et rose pour les 
bonnets, cousues bout à bout, 
nous assemblons les diverses 
parties. Il nous faut, en tout,  
115 m2 de jean et 278 m2 de tissu 
rose reconstitué».

Record mondial ?

Avec un tour de poitrine de 29 m, 33 m 
de tour de bonnet et 12 de bretelles, ce 
symbole de la lutte contre le cancer du 
sein a toutes les chances d’entrer dans le  
Guinness des Records mais démontrera 
aussi les compétences que le chantier-école  
d’Audo-tri transmet à ses «petites mains».

JEAN-PAUL CHAVAUDRA

OCTOBRE ROSE ET LA CAMPAGNE DE DÉPISTAGE DU CANCER DU SEIN

Audomarose et Audo-tri unis pour un défi... XXL
Courrier 
des lecteurs

Média passif, la télé assujettit le téléspectateur à l’abrutissement 
progressif. Dépourvu de tout esprit critique, il ne réfléchit plus et 
«avale» tout ce qu’on lui présente.
Regarder la télé trop souvent nuit à la santé : les yeux en souffrent et 
le téléspectateur, immobile et se gavant de chips, de chocolat et autres 

produits à haute teneur en calories, risque de 
prendre du poids. Certains ne peuvent plus se 
passer de la télé, qui devient une vraie drogue 
dont ils sont dépendants. Lors d’une panne de 
courant ces personnes sont littéralement en 
manque. De plus, chacun est fasciné par le petit 
écran et oublie ce qui l’entoure avec un risque 
de dégradation de la vie familiale.

La télé est un divertissement, une détente après une 
longue journée de stress pour la famille. Pas besoin de 
se fatiguer pour la lecture ni de se déplacer pour voir 
un film au cinéma.
Grâce au choix étendu des programmes, elle nous informe 
en direct de ce qui se passe dans le monde en évi-
tant les transports coûteux et fatigants : les premiers 
pas de l’homme sur la lune ou les finales sportives 
nous tiennent en haleine. Elle nous instruit sur dif-
férents sujets que nous n’aurions pas toujours envie 
de découvrir dans les livres : la vie des animaux, 
les réalités géographiques de contrées lointaines,  
l’exercice de certaines professions, etc.

Pour ou contre la télé    par PATRICIA MEURISSE
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«Plus que jamais la Paix 
est à construire»
«Faisant partie de l’équipe de prépara-
tion de la chaîne humaine pour "Faites la 
paix", je me permets d’ajouter un com-
plément d’information sur votre article.
L’idée était de rassembler, d’unir les 
gens, croyants (catholiques, protes-
tants, musulmans...) ou non croyants, 
avec la seule envie : manifester la 
Paix ensemble, quelles que soient les 
convictions de chacun, soudés en une 
unité : une chaîne humaine ! Nous 
avons reçu un bracelet portant le nom 
d’une victime de la violence humaine 
décédée lors des conflits mondiaux 
depuis 100 ans. Ainsi, avec elle, nous 
portions la Paix. Partir de cette mort 
«inutile» pour espérer en demain. 
Plus que jamais la Paix est à construire, 
en commençant par nous-même, en 
famille, en paroisse, en diocèse... Car la 
Paix mondiale commence par la Paix en 
nos cœurs. Dieu seul peut nous y aider, 
alors merci à Lui, qui nous aime.»

Karine

Vous appréciez votre journal. 
Dites-le nous. Vous souhaitez 
réagir à un article. N’hésitez pas. 
Cet espace de dialogue vous est 
réservé. Chaque mois vous avez 
la parole.

Ecrivez à Denis Pérard,
Regard en Marche,
68 rue des Broussailles
62240 Longfossé
ou à denis.perard@wanadoo.fr

Créée en 2014 à Saint-Omer, l’association Audomarose multiplie les 
manifestations pour aider la recherche médicale contre le cancer du sein. 
Cette année, en partenariat avec Audo-tri, une association d’insertion 
audomaroise issue du mouvement Emmaüs, elle veut frapper fort, en 
octobre, en créant le plus grand soutien-gorge du monde.

 ~ Avant l’assemblage, des «petites mains» d’Audo-tri déploient 
une partie du dos du gigantesque soutien-gorge.
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TÉMOIGNAGE

Laurent Vandesteene, animateur de doyenné en Morinie
Coordonner, organiser, aider à la formation et gérer la communication.

En charge, en particulier, de la pastorale 
familiale et de la pastorale des jeunes, 
Laurent Vandesteene est animateur du 

doyenné de la Morinie depuis mai 2016. Aupa-
ravant, ce poste étant quelque temps vacant, 
l’abbé Laurent Boucly, curé de Saint-Omer et 
doyen des cinq paroisses de la Morinie, avait 
fait valider par le diocèse une fiche de poste 
pour recruter un animateur sur des missions 
spécifiques dont la pastorale de la famille et 
celle des jeunes. Après l’accord du diocèse, 
Laurent était embauché.
Âgé de 36 ans, marié et père de quatre enfants, 
Laurent fut enfant de chœur très jeune dans 
une paroisse de Saint-Omer dont son père 
était l’organiste. Il fut scout de France et 
participa, étudiant, à quelques actions de 
la commission jeunesse de son doyenné. 
Professionnellement, il a été correspondant 
local de presse pour La Voix du Nord, 
journaliste à L’Echo de la Lys, au Journal du pays 
de Béthune. Issu, donc, de la communication, 

il suscite et entretient une communication 
«interne» au sein des paroisses et entre les 
paroisses du doyenné et «externe» par des 
échanges entre le doyenné et le diocèse : 
«Servir de passerelle pour que la communication 
passe dans les deux sens», explique-t-il. Il 
accompagne les publications qui sont faites 
dans le doyenné dont les journaux paroissiaux, 
brochures ou feuillets, infos et compte-rendus 
publiés sur le site diocésain ou sur les sites 
internes de deux paroisses du doyenné. Il 
est lui-même rédacteur assidu de Regard en 
Marche et du site Audomar.fr
Si la com est importante, Laurent se définit 
d’abord comme un coordinateur : «En 
pastorale des jeunes, par exemple, c’est faire 
le lien entre tous les groupes, des scouts à 
l’aumônerie de l’enseignement public».
Quant à l’organisation, les événements à 
préparer en équipe, à régler puis suivre ne 
manquent pas dans son doyenné. Et Laurent de 
citer, entre autres, les visites pastorales de notre 
évêque dans les cinq paroisses, la cérémonie 

des vœux, la marche à Amettes des lycéens du 
diocèse en septembre, le déplacement vers Arras 
pour l’ordination des deux jeunes prêtres, Endy 
et Florentin, etc.

JEAN-PAUL CHAVAUDRA

SUSCITER, ACCOMPAGNER MAIS AUSSI DÉVELOPPER

La pastorale de la petite enfance
Jeune parent de quatre enfants, de 7 ans à 15 mois pour ses petites jumelles, Laurent Vandesteene désire, dans son doyenné, développer 
les activités de «pastorale» de la petite enfance : «Il y a un manque dans quelques-unes de nos paroisses et pourtant une forte demande de 
parents d’enfants d’avant l’âge du caté, explique-t-il. A titre d’exemple, dans la paroisse Saint-Benoît en Morinie, au Relais Sainte-Catherine, 
nous avons une célébration sans prêtre avec des diaporamas, dessins et commentaires d’images qui racontent l’Evangile de manière simple 
suivant une trame réalisée au niveau du diocèse. Ce sera un de mes rôles à la rentrée de coordonner ces activités, là où il y a de la demande.»

JPC

Dieu nous a tous appelés
Chaque baptisé est appelé à prendre sa part et 
sa place dans la vie de l’Eglise pour l’annonce de 
l’Evangile. Il n’y a pas d’un côté les spécialistes 
et de l’autre les néophytes. Il y a avant tout des 
hommes, des femmes, des jeunes, des enfants 
qui cherchent à marcher à la suite du Christ.
Appelés par le Christ, par l’intermédiaire de son 
Eglise, en fonction de leurs charismes particuliers, 
ils portent ensemble, en Eglise, la responsabilité 
de conduire la paroisse pour que tous puissent 
se savoir aimés de Dieu. Prêtres, diacres ou laïcs, 
chacun a une place unique, particulière, mais 
surtout complémentaire et indispensable au service 
de l’Eglise et de nos frères et sœurs en humanité.

DENIS PÉRARD

Au service de l’Eglise
 ~ Equipes de rédaction Regard en Marche des paroisses 

Saint-Eloi en Béthunois et Sainte-Trinité sous Roquelaure.
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VIE DE FAMILLE

Regard en Marche : Quel a été votre 
parcours ?

Martine : Mon diplôme d’infirmière en 
poche, j’ai travaillé pendant dix-neuf ans 
en hôpital. J’aimais vraiment ce métier et le 
contact avec les malades. J’ai bien sûr tou-
jours travaillé par postes, matin, après-midi, 
nuit, j’avais la chance que maman habite à 
côté de la maison pour être d’abord nounou, 
puis pour récupérer les enfants à la sortie 
de l’école. L’envie de m’installer en libéral 
m’avait toujours titillé. L’occasion s’est pré-
sentée, une infirmière cédait sa patientèle, 
j’ai franchi le pas et je ne l’ai jamais regretté 
même si les journées sont plus longues.

Comment se déroule une journée ?

Départ vers six heures trente, sept heures 
pour les prises de sang à jeun. La matinée est 

consacrée aux pansements et aux injections. 
Il faut organiser sa tournée en fonction des 
soins à horaire impératif, perfusions toutes 
les huit heures, insuline des diabétiques à 
heures  régulières… Je rentre souvent vers 
quatorze heures. L’après-midi est consacré 
à l’administratif. La tournée du soir reprend 
vers dix-sept heures, avec les piqûres et les 
visites pour les personnes qui travaillent. 
La journée se termine souvent vers vingt 
heures. Je travaille en association avec une 
collègue. Cela nous permet d’avoir des jour-
nées de repos et un week-end sur deux.

Qu’est-ce que les gens attendent de 
vous ?

Du réconfort ! Les personnes sortent 
de l’hôpital, pendant quelques jours ou 
quelques semaines, elles vont être dépen-

dantes des soins. Elles s’inquiètent  au 
moindre signe qui leur parait anormal. 
Notre passage bi-quotidien les rassure.
Pour les maladies graves, nous entrons 
dans l’intimité des familles, il va sans dire 
que nous sommes tenues au secret médical, 
conjoint, enfants, tout le monde est à cran, 
il faut apaiser.
Il y a aussi les personnes complètement 
seules. Notre passage, c’est la visite de la 
journée. Un patient âgé me disait : «Dom-
mage que les soins se terminent, vous étiez 
mon rayon de soleil». C’est émouvant, d’ail-
leurs on s’attache aux gens que l’on voit 
régulièrement pendant des années et c’est 
bien. Il ne faut pas s’endurcir.

PROPOS RECUEILLIS PAR  
BERNADETTE BAILLEUL

MARTINE EST «UN RAYON DE SOLEIL» POUR SES PATIENTS

Martine, infirmière libérale : 
«C’est émouvant, on s’attache aux gens,  
il ne faut pas s’endurcir»

Au collège Notre-Dame de Grâce à Ardres, les parents d’élèves du 
comité APEL (Association des parents d’élèves de l’enseignement 
libre) se sont donné une nouvelle mission : celle de faire se rencon-
trer les familles autour de sujets utiles à une éducation positive. 

En avril, ils invitaient à se réunir autour de Pascal Deru, auteur du 
livre Le Jeu vous va si bien… Lors d’une conférence et initiation à 
des jeux de toutes sortes, l’on apprend que le jeu est comme un 
cadeau donné aux familles. Pour les participants, la conférence 
a été intéressante et même émouvante. Ils y ont passé un bon 
moment et pris quelques références.
Ceux qui jouent ensemble renforcent leur lien et leur confiance 
mutuelle. Jouer permet de faire des expériences, sans danger. 
Il transmet, dans certains cas, l’art de négocier et de coopérer.
Le jeu crée et porte des valeurs. Il stimule la créativité, le plaisir, 
l’émerveillement. Il aide à s’évader.
Des jeux, il y en a pour tous les goûts, pour tous les âges, simplissimes 
ou sophistiqués… J’encourage toute personne à vivre ces 
moments, qui convainquent même les plus frileux, la majorité 
de nous, les adultes, à jouer. Ils permettent un lâcher-prise et la 
découverte de nouveaux traits de soi. Tout en sourires.

Marie Meurisse

Avec des journées longues et bien remplies, de 7h à 20h, le métier d’infirmière libérale est aussi 
technique que relationnel. Car il faut aussi rassurer patients et familles, surtout en cas de maladies 
graves. Rencontre avec Martine qui aime autant les gens que son métier.

Jouer, une chance pour les familles
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L’anim’ enfants

Les enfants  
de la liberté
de Marc Lévy

Éditions Robert Laffont
Sous forme d’un monologue, le narrateur 
raconte à son épouse l’histoire de jeunes 

gens, parmi lesquels figurent son père et son 
oncle ; jeunes gens ayant vécu sous l’Occupation 
de la France pendant la Seconde Guerre mondiale 
et qui ont refusé la bassesse, la compromission. Ils 
ont cru à la victoire, à la Libération ; ils ont refusé de 
se soumettre.
D’une écriture fluide, le narrateur nous plonge dans 
cette atmosphère de déchirements, de déportation, 
de délation. Naïveté ou bravoure, modestie ou 
héroïsme, nous ne pouvons sortir indemne de ce 
récit, histoire vraie de cette jeunesse devenue si vite 
adulte dans un monde de violence.

CHANTAL ÉROUART

 Expo
Jusqu’au 4 novembre

Napoléon, images de légendes
Musée des Beaux-Arts d’Arras
22, rue Paul-Doumer
Tél. 03 21 71 26 43
tous les jours sauf le mardi

J’ai luRecette THÉRÈSE COANON

Tarte Tatin 
à ma façon

INGRÉDIENTS POUR 8 PERSONNES

■■ 1 pâte feuilletée

■■ 75 g de cassonade en poudre  
(plus 30 g pour le dessus)

■■ 75 g de beurre

■■ 6 grosses pommes légèrement acidulées

PRÉPARATION

- Allumer le four à 200°.

- Répartir 75 g de sucre au fond d’un moule à tarte et y ajouter le beurre en petits morceaux.

- Peler les pommes, enlever les pépins, les couper en quatre et les déposer côté bombé au fond 
du plat. 

- Recouvrir les pommes avec la pâte feuilletée en enfonçant bien la pâte entre les pommes et 
le moule. 

- Faire une petite cheminée au centre de la pâte avec un morceau d’alu roulé.

- Mettre à cuire environ 50 mn.

- Retourner sur un plat de service pouvant aller au four, saupoudrer de 30 g de cassonade sur 
les pommes et mettre au gril 2 à 3 mn.

- Laisser tiédir et déguster.

DIFFICULTÉ ★ ★ ★ ■ ■ COÛT ENVIRON 5,50 €
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par PIERRE TANGHE
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Depuis novembre 2017, Joseph et Benoît 
(17 ans), Florian (14 ans), Andreane, Ju-
lie, et Morgane (13 ans), se sont retrou-

vés pour persévérer sur leur chemin de foi.
Celui-ci a débuté par leur baptême, puis 
la catéchèse, la première eucharistie et la  
profession de foi.
Au cours des quatre rencontres ils ont abordé 
des sujets auxquels ils ont été confrontés : 
- le harcèlement au collège, le racket
- la nature désagrégée jour après jour par les 
hommes
- la guerre et La paix entre les peuples

Pourquoi la guerre
Pourquoi faire la guerre et non la paix ? Ce 
n’est pas en faisant la guerre que tu sauras si 
tu as raison, car tu as tort. Un ennemi devrait 
être considéré comme son meilleur ami. Ce 
n’est pas en tuant des innocents que tu seras 
le plus fort car tu créeras la haine chez un tas 
de gens et tu ne gagneras rien en retour.
Dans le monde, beaucoup de gens se font la 
guerre avec des armes et des gens meurent 
tous les jours. Le dialogue est le meilleur 
moyen pour régler les problèmes.

Non à la violence !
Extrait* du témoignage d’un ancien combat-
tant (guerre d’Algérie)
«Le 9 mai 1956, appelé pour effectuer mon ser-
vice militaire, j’embarque à Marseille pour Mar-
rakech (Maroc du Sud) via Casablanca. Le 5 avril 
1957, je rejoins l’Algérie, je me retrouve à Paul 
Robert puis à Rabelais deux villages agricoles 
d’environ 350 habitants situés entre Oran et Al-
ger dans le massif de l’Ouarcenis. Je ne prendrai 
pas position sur la guerre d’Algérie et les com-
bats du Maroc et de la Tunisie qui ont mobilisé 
3 millions d’hommes et tué 30.000 d’entre eux 
et 100.000 Harquis qui avaient servi la France. 
Nous avons un devoir de mémoire, d’expliquer, 
de transmettre aux jeunes qui seront demain des 

citoyens. Puisse le respect des différences, la ré-
conciliation des peuples, l’action des dirigeants 
de nation établir une paix universelle.»

Pour clôturer notre année riche de dialogue 
et de partages nous avons été accueillis cha-
leureusement par Omer et Denise, à Amettes 
(Saint-Benoît Joseph Labre). Comme saint 
Benoît, nous avons emprunté un chemin de 
foi qui nous a permis de réfléchir sur nous-
même (projet, souvenir du KT grâce au petit 
livret). Le petit Thomas (5 ans) accompagné 
de Sylvie sa maman, soutenu par Benoît, a 

fait la marche, 7 km.
Nous souhaitons nous revoir à la prochaine 
rentrée; certains désirent se préparer à la 
confirmation.

APPEL : Vous avez 12 ans et plus… Venez 
nous rejoindre ! Nous aborderons les  
problèmes que vous rencontrez dans la 
convivialité, l’amitié.
Contact : jeuneadosnotredameenauchellois@
outlook.com

MARIE JOE, NADINE, ET LES JEUNES

* Retrouvez le témoignage complet sur le site de la paroisse

Jeunes et ados de la paroisse Notre-Dame 
de la Clarence

Denier de l’Église : l’Eglise a besoin de votre soutien

Vous êtes attachés aux différents services et sacrements baptêmes, communions catéchèse, mariages, funérailles, messes ou célébra-
tions. Pour aider à faire vivre les prêtres et les personnes laïques, rétribués par le diocèse, l’Église fait appel à la générosité des fidèles 
«réguliers» ou «occasionnels». L’Église n’est rémunérée ni par l’État, ni par le Conseil régional, elle ne reçoit aucune subvention. Elle a 
besoin de votre don. Nous comptons sur votre générosité.

Contact : J.-M. Cagniart, 101 rue Pasteur - 62540 Marles-les-Mines

 ~ Sortie à Amettes du 16-06-2018.

 ~ Faites la Paix, 
Arras 21-04-2018.
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Permanences
Renseignements, inscriptions, baptêmes, 
mariages, extraits d’actes : secrétariat 
paroissial, 40 rue Séraphin Cordier - 
Auchel - Tél. 03 21 25 69 19
Jeanine Skrzypczak - Tél. 03 62 89 19 50
Marie-Odile Lemaire - Tél. 03 21 62 46 68
Mardi et vendredi : 9h30 - 11h30

Prêtres
Abbé David Godefroit :
5, rue Leonard Michaud - 62 122 Lapugnoy 
Tél. 06 99 11 22 92
davidgodefroit@laposte.net
- Père Wieslaw Safian : 103, rue de l’Église - 
62 131 Vaudricourt - Tél. 06 33 29 51 70
wiesaf5@gmail.com

Catéchèse
Sandrine Brombosczcz
ALP (Animatrice laïque en pastorale)
Tél. 06 66 32 32 00

Fêtes de la foi
◗ Prado
Dimanche 16 septembre à 16h à l’église de 
Lapugnoy messe et engagement tempo-
raire au Prado de l’abbé David Godefroit
◗ Messes maisons de retraite
Mercredi 19 septembre à 11h à la Manaie
Jeudi 20 septembre à 11h aux Roses
Jeudi 27 septembre à 11h à l’Ehpad de 
Marles

◗ Ciné débat 
Mercredi 10 octobre à 14h au ciné-théâtre 
d’Auchel, projection de «Wonder»
◗ Bénédiction des cartables
Messe le 14 octobre à 11h à Auchel
◗ Graines de Parole 
9h30 à 11h30
Prochaines rencontres :
- Samedi 13 octobre 2018, à la salle de caté 
à Cauchy-à-la-Tour
- Samedi 5 janvier 2019, à l’église de Marles
Pour tous renseignements, s’adresser à :
Marguerite-Marie Devillers, 
Tél. 03 21 62 63 97
ou à Mauricette Breton, Tél. 03 21 53 42 58
◗ Terres lointaines
21 octobre à Boulogne

◗ Toussaint
Jeudi 1er novembre
9h30 église de Calonne
11h église d’Allouagne 
◗ Dimanche Autrement
Dimanche 11 novembre 10h30 à Auchel
◗ Entrée en avent
Samedi 1er décembre 18h à Auchel
◗ Célébrations pénitentielles :
Mercredi 5 décembre 18h à Marles
Vendredi 7 décembre 18h à Camblain
◗ Bénédictions des crèches
Dimanche 9 décembre 11h à Auchel
◗ Petite enfance Noël (de 5 à 7ans)
1ère rencontre 15h30 le mercredi 19 
décembre 2018, église de Marles ; 
date à confirmer

Site de la paroisse : http://arras.catholique.fr/notredamedelaclarenceenauchellois / Page Facebook : https ://facebook.com/paroissenotredamedelaclarence
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